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J'ai encore une grace tres particuliere ä vous
demander. On parle beaucoup du vice de deglutition
de M. d'Erlac fils de son Excellence. Je scai qu'il
vous a consulte et que vous lui aves donne des

remedes. Oserois-je vous demander Monsieur ce

que c'est que sa maladie, quels remedes vous lui
aves donne et quel a ete leur effet?

146.

(»ern »b. 52, Str. 64.)

Je ne puis pas vous savoir si pres de moi sans

soulager du moins par une lettre Timpossibilite de

vous voir. II paroit que votre sante est bonne puisque

vous faites des voyages, et je vous en felicite
du meilleur de mon cceur.

Vous entres dans mes circonstances avec dou-

ceur. Cela m'enchante. J'attends avec le plus grand
empressement votre reponse ä M. de Hsen. J'ai une
adresse pour en faire parvenir quelques exemplaires
ä Vienne, si vous voules bien me les confier.

M. M. de Beroldingen seront bien sensibles au

plaisir que vous alles leur procurer. Ce sont de
bien braves gens remplis de savoir et d'honnetete,
mais tyrannises par un pere et des oncles qui sont
des barbares. Jamais je n'ai vu un amour si pur et si

vif pour la verite que chös ces chanoines.
Lundi j'irai ä Biberstein. Je crois tout ce que

vous me dites. Vous av6s eclaire mes doutes sur la
maladie de M. de Jegistorf. —

Br. ce 23 May 1761.

Zimmermann.
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l'»i snoors uns grace trss particuliers à, vous
àemsnàer. On parle bsauooup clu vios cls àsglutition
cls N. cl'S?-/«e Lis cls son ExosIIsncs. 1s soai qu'il
vous a consults st que vuus lui avss clonnê cles

rsmsàss. Ossrois-js vous àsmsnàsr Monsieur oe

que o'sst que sa inalsclis, quels rsmsàss vous lui
svss àonns st quel s «ts Isur effet?

146.

(Bern Bd. 52, Nr. 64.)

le ns puis pas vous savoir si prss às moi sans

soulsgsr àu inoins par uns Isttrs l'impossibilité às

vous voir, il psroit qus votrs sauts sst bonns puis-
qus vuus tsitss àss vovsgss, st w vous sn lslioite
àu msillsur às mon cosur.

Vous snlrss àans ms» oirconstanoes avec clou-

osur. Osia m'snobsnte. l'attend» aveo le plus granà
empressement vutrs rsponss s M. às lissn. l'ai uns
aàresss puur en lsirs parvenir quelques exemplaires
s Visnns, si vou» vouiss bisn me les oonlier.

N. Kl. às Lerolclingsn seront bisn sensibles au

plaisir que vous sllss leur procurer. Oe sont àe

bien braves gens remplis às savoir st à'Konnetete,
mais tvrsnniss» psr un psrs st àes «noies qui sont
àss bsrbsrs». lsmsis w n'si vu un smour si pur et si

vil pour ls vsrits qus cire» oss obsnoinss.
Lunài )'irsi s Sibsrstsin. le crois tout ce que

vous me àites. Vous svss scisirs mes àoutes sur la
malsàis às M. àe legistorl. —

Lr. «e 23 Nsv 1761.

Zimmermann.
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